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EDITORIAL

Chère lectrice,
cher lecteur

«Nous sommes satisfaits si

nous pouvons développer

notre potentiel et bien faire
notre travail»

Stephan Oelhafen,
Dr en lettres, psychologue et enseignant à

la Haute école bernoise (BFH), Recherche

appliquée et Développement des soins

obstétriques, Berne.

/maginez
que votre situation financière vous permette de ne plus devoir

travailler. Exerceriez-vous malgré tout votre profession? Les sondages
montrent que la plupart des personnes souhaiteraient continuer à

travailler, même si c'était dans une position ou une profession différente. Mais
quel est la motivation qui nous pousse à travailler si, à lui seul, le salaire n'est

pas déterminant?
Abraham Maslow, dans son ouvrage sur la hiérarchie des besoins qu'il

publiait pour la première fois en 1943, postulait que nous autres êtres humains
aspirons, entre autres, à nous accomplir nous-mêmes. Même si sa théorie a

quelque peu pris de l'âge, le besoin de réalisation de soi semble être toujours
d'actualité en ce qui concerne notre activité professionnelle. Les outils que
nous acquérons au cours de notre formation nous permettent d'atteindre la
meilleure efficience possible dans notre profession. Nous sommes satisfaits
si nous pouvons développer notre potentiel et bien faire notre travail. Et

plus nous avançons, plus nous nous rendons compte de ce que signifie
«bien faire son travail», plus nous sommes capables d'accomplir certaines
tâches et d'évaluer les situations de manière différenciée.

Les articles de cette présente édition mettent évidence que la satisfaction
au travail est un concept aux multiples facettes. Ils démontrent aussi que
l'autonomie est une nécessité primordiale. Les sages-femmes doivent être à

même d'avoir une influence sur le traitement et le suivi des femmes et des

familles, afin que les méthodes utilisées correspondent bien à leurs attentes.
Dans les milieux hospitaliers, il est évident que la marge de manœuvre et
le pouvoir de décision sont limités dès lors qu'on est en présence de structures
hiérarchiques, que des effectifs insuffisants entravent un suivi adéquat et

que des idées divergentes en termes de méthodes induisent des conflits entre
collègues. Les conséquences en sont des fluctuations de personnel, le manque
de repos pendant les loisirs, voire le burnout. Or, malgré une charge élevée,

c'est précisément dans un environnement hospitalier que le soutien des

collègues peut constituer un moyen important d'agir positivement sur la

satisfaction au travail.

Cordialement,

Stephan Oelhafen
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